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3.6. S’il te plaît – Un centurion 
demande à Jésus de guérir son 
serviteur
Luc 7,1-10
« Car c’est à toi qu’appartiennent le règne, la puissance et la gloire. »

Objectifs 

• Découvrir que prier permet de demander à Dieu d’intervenir dans notre vie et dans celle de nos 
proches

• Reconnaître que chacun∙e peut prier, même si l’on ne se sent pas digne de Dieu
• Oser demander à Dieu en le laissant libre de sa réponse
• Observer que Dieu peut prendre son temps pour répondre

Pour avoir accès aux liens internet, aux images et aux annexes :

https://pointkt.org/prieres/3-6-je-ten-prie-sil-te-plait/ 

Introduction thématique – S’il te plaît
Lorsque l’on lit la définition de « prier » dans le dictionnaire61 , on trouve les synonymes suivants : supplier, 
conjurer, implorer, solliciter. L’expression « je t’en prie », qui a donné son titre à notre parcours, reprend 
le verbe « prier » et est utilisée soit comme formule de politesse, soit pour exprimer une demande, un 
«s’il te plaît». Ce mot magique, les enfants et les adolescent∙es le connaissent bien et aiment le répéter 
plusieurs fois, avec emphase, pour obtenir de leurs parents ce qu’ils∙elles désirent : une sucrerie, un 
nouveau jouet, l’autorisation de sortir avec des ami·es, etc. Quand nous prions Dieu pour lui adresser 
nos demandes, « prier » serait-il alors un synonyme de « s’il te plaît » ?

Or, exprimer nos demandes et savoir à qui les adresser est plus difficile que l’on pense. Si les plus jeunes 
le font parfois avec désinvolture, cela devient plus difficile quand on est plus grand. En effet, avec les 
années, nous développons les facultés d’autonomie et d’indépendance, jusqu’à arriver à l’âge adulte 
où nous assumons pleinement nos responsabilités. En charge de nos vies, demander de l’aide peut 
apparaître comme une faiblesse. Cela génère parfois en nous (chez les plus jeunes aussi) de la honte ou 
de la frustration, qui nous découragent de prier. Nous pouvons aussi nous retenir de peur de déranger 
ou d’être hypocrite en demandant quelque chose à Dieu alors que nous avons l’impression de ne pas 
mériter son attention. Oser dire « s’il te plaît » au Seigneur, oser avouer que nous avons besoin de lui, 

exige de nous une démarche d’humilité. Même si nous disons toujours le mot 
magique à l’intérieur de nous, dans la reconnaissance de notre impuissance 
et dans le besoin d’une Parole qui nous relève, nous savons que le répéter 
plusieurs fois ne va pas changer grand-chose. Cependant le fait de l’adresser 
au Seigneur peut nous aider.

« Prie car tout dépend de Dieu, mais agis comme si tout dépendait de toi. » 
(Ignace de Loyola). Prier ne dispense pas d’agir. Dieu, fidèle, se fait proche de 
nous, pour autant que nous lui faisions une place, que nous lui demandions sa 

présence. Il nous encourage à faire le premier pas, à oser demander de l’aide, 
sans pour autant nous garantir de répondre. Dieu reste libre d’intervenir ou non, selon 
sa volonté. Cependant, si nous ne connaissons jamais à l’avance la réponse que nous 
allons recevoir de lui, nous ne prions jamais en vain. À l’image du centurion demandant 

à Jésus de guérir son serviteur, nous ne doutons pas de ce que Jésus peut accomplir. 

Rencontre

�l rouge

61 Le nouveau Petit Robert, 1996.
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Nous continuons d’adresser nos suppliques à Dieu car nous croyons que « la prière ne se perd pas, elle 
continue son chemin dans l’éternité, se transforme d’une manière ignorée de nous, et reçoit toujours 
une réponse : […] une consolation, un peu de paix intérieure, une inspiration pour agir ou en tout cas 
la force de continuer, de marcher un peu plus 62». Nous vous invitons à entrer dans cette démarche 
d’humilité et d’oser demander à Dieu, en le laissant libre de sa réponse.

Commentaire
Nous voici plongé∙es dans une histoire de guérison, celle du serviteur d’un centurion posté à Capharnaüm. 
Ce militaire occupe une position d’autorité dans l’armée romaine et dispose d’une  centaine de soldats 
sous son commandement. Il a donc pour habitude que ses ordres soient exécutés, non seulement 
par ses légionnaires et ses serviteurs, mais aussi par d’autres personnes. Ce passage en montre un 
exemple lorsque le centurion envoie « vers lui [Jésus] quelques notables des Juifs pour le prier de venir 
sauver son esclave. » (Luc 7,3). Les notables obéissent au centurion car ils ont de l’estime pour lui, et 
l’expliquent à Jésus : « Il mérite que tu lui accordes cela, car il aime notre nation et c’est lui qui nous a 
bâti la synagogue » (v.4). Le centurion croit en Dieu même s’il n’est pas juif et le démontre publiquement, 
sans pour autant faire le pas de se convertir. 

Contrairement aux précédents récits de guérison racontés dans l’Évangile de Luc (celles du lépreux et 
du paralysé 63 ), ni le maître, ni le serviteur malade ne se déplacent pour demander à Jésus d’exaucer 
leur demande. Auraient-ils peur tous les deux d’aller supplier Jésus ? La version de ce récit dans 
l’Évangile de Matthieu nous donne un indice de compréhension supplémentaire. Chez Matthieu, le 
centurion va en personne trouver Jésus dès son arrivée à Capharnaüm (Matthieu 8,5). Ce n’est donc 
pas par peur que le centurion envoie des personnes à sa place, mais parce qu’il ne s’en sent pas digne, 
pas assez juste dans sa foi : « Je ne suis pas digne […] je ne me suis pas jugé moi-même autorisé à 
venir jusqu’à toi » (vv.6-7). Pour le centurion, celui qui détient l’autorité, c’est Jésus. 

Jésus, touché par l’humilité et la foi de cet homme, vient le trouver. Cette rencontre est inutile aux yeux 
du centurion car il sait que, si Jésus le veut, il peut non seulement guérir son serviteur, mais n’a pas non 
plus besoin d’aller vérifier l’exécution de ses paroles. Il croit que Jésus possède un tel pouvoir : s’il veut 
que le serviteur guérisse, il le sera. Le centurion croit en effet que la potentielle guérison ne dépend pas 
de lui et de ses prières, mais de la volonté de Dieu.

Jésus est impressionné par la foi du centurion. Cet homme qui n’appartient 
pas à la communauté juive et qui ne l’a jamais rencontré, place en lui toute 
son espérance. Jésus répond à sa demande en disant à la foule : « Je vous 
le déclare, même en Israël, je n’ai pas trouvé une telle foi » (v.9). Cette foi 
plus grande que nulle part ailleurs en Israël évoque l’épisode où Jésus doit 
s’enfuir de Nazareth après avoir été condamné à mort par les siens. « Nul 
n’est prophète en son pays 64 », dit Jésus, mais par contre le prophète est 
loué par un centurion.

Le récit de guérison du serviteur – car oui, il est guéri –, nous rappelle qu’il 
n’y a pas besoin d’être quelqu’un d’important dans la religion pour que 
Dieu nous entende. Il écoute nos prières même si nous ne sommes pas 
baptisé∙es ou si nous ne nous pensons pas à la hauteur. Nous n’avons pas 
besoin de prouver à Dieu notre valeur pour lui adresser nos prières et qu’il 
les écoute. Le centurion ne s’est pas senti digne de rencontrer Jésus, en 
raison d’une humilité excessive. Sa foi lui a tout de même permis de dire « 
s’il te plaît » à Dieu, mais pour sauver un autre que lui.

Cela nous arrive d’avoir peur de déranger Dieu avec nos demandes, et ce même si nous vivons des 
choses difficiles. L’histoire du centurion nous incite à oser prier le Seigneur, même si nous ne nous en 
sentons pas dignes. Sa prière nous invite à regarder autour de nous : qui sont les gens qui ont besoin 
que nous les portions dans nos prières ? Elle attire aussi notre attention sur le fait que Dieu reste libre 

Bible

62 Jean-Marc BASTIÈRE, Les sept secrets de la prière, Éditions Stock, 2011, p. 131.

63  Voir Luc 5,12-26.

64  Voir Luc 4,24.
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d'exaucer nos demandes. Que même si tout ne se passe pas comme nous l’aurions souhaité, notre 
prière change quelque chose et fait plaisir à Dieu car nous avons choisi d’entrer en contact avec lui.

La foi du centurion, reconnue par Jésus, nous encourage à réfléchir à nos demandes et à nos actes. 
En nous faisant humbles devant Dieu, osons lui demander d’intervenir dans la vie de ceux et celles qui 
en ont besoin.

Cela peut arriver que notre prière ne soit pas exaucée, mais implorer nous déplace et exige de nous 
d’agir sur nous-mêmes. La prière aide aussi les personnes qui souffrent à s’appuyer sur Dieu même 
si la guérison n’a pas lieu comme espéré. Comme le centurion, mettons ensemble notre foi en Dieu et 
éprouvons de l’amour pour notre prochain.

Déroulement possible de la célébration

Pour tous les âges Pour les enfants de 
6 à 10 ans

Pour l’éveil à la foi

Accueil et 
introduction

Voir animations générales. Ajouter le fanion « S’il te plaît » à la guirlande des 
prénoms

Animation 
ludique

S’il vous plaît ou une variante de « Jacques a dit »

Raconter la Bible Narration avec des Lego©
Parole ouverte Je me demande…
Prière S’il te plaît, Seigneur
Chant (Paroles et 
liens sur le site de 
PointKT)

• Notre Père, de Guy 
Vincent

•  Par la foi, de A. Humbert

•  Je ne suis pas 
digne, de Philippe 
Corset 

•  Tu guéris les 
corps, de Claude 
Bernard et Michel 
Wackenheim

• Seigneur tu es ma 
force65

• Seigneur, souviens-toi, 
Alléluia 56/09

Animation 
créatrice

Mains pour prier

Animation 
réflexive

Que demander à qui ?

En familleS Soutenir nos proches par la prière

Animation ludique 
S’il vous plaît ou une variante de « Jacques a dit »
But : obéir aux consignes données par l’animateur, à condition qu’elles comportent le mot magique 
«s’il vous plaît».

L’animateur∙trice donne différentes consignes aux participant∙es. Ils∙elles doivent être attentif∙ves en 
obéissant uniquement aux consignes introduites par « s’il vous plaît » et ignorer les autres.

Exemple : L’animateur∙trice prononce : « S’il vous plaît, tapez dans vos mains. » Les participant∙es 
applaudissent. L’animateur∙trice reprend : « Maintenant, arrêtez. » Il faut continuer à applaudir, car la 
consigne ne disait pas « s’il vous plaît ». 

On peut demander à l’un∙e de ceux∙celles qui se sont trompé∙es de devenir à son tour l’animateur∙trice 
du jeu.

Rencontre

Animations

65 Dans Que la musique soit, op. cit., La mélodie de la confiance, OPEC, 2024. 
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Raconter la Bible 
Narration avec des Lego©
Matériel : Soit avec des petits Lego© ou vos propres figurines ; soit à l’aide d’un kamishibaï reprenant 
les photos de la narration.

Narration Action Images
L’histoire de ce matin se passe 
à l’époque de Jésus

Ouvrir une Bible et la déposer à 
côté de vous

Allumer une bougie
Dans la ville de Capharnaüm 
vit un centurion. C’est un chef 
militaire qui commande une 
armée de cent soldats.

Poser une 1e plaque de Lego©, 
avec le centurion positionné 
devant, suivi de plusieurs 
figurines

C’est quelqu’un de très 
généreux. Il aime et prie le Dieu 
des juifs, même s’il est romain.

Il a donné de l’argent pour faire 
construire une synagogue. 
Grâce à lui, maintenant les juifs 
de Capharnaüm ont un lieu tout 
neuf pour prier, lire et partager 
leurs connaissances.

À côté de la 1e plaque, poser 
une 2e plaque avec un grand 
bloc et déplacer le centurion 
devant

Un jour, un de ses serviteurs 
qu’il aime beaucoup tombe 
gravement malade. 

Le centurion, inquiet, ne sait 
pas quoi faire. Il ne se sent pas 
assez important pour déranger 
Jésus.

Poser une 3e plaque avec 
les murs d’une maison et le 
serviteur allongé à l’intérieur

Déplacer le centurion dans la 
maison

Mais il entend que Jésus et ses 
disciples sont en ce moment 
même à Capharnaüm. Il sait 
que Jésus a le pouvoir de 
l’aider.

Il envoie des personnes 
importantes de la communauté 
juive auprès de Jésus pour lui 
demander : « S’il te plaît, guéris 
le serviteur de cet homme. Le 
centurion est un homme bon, 
il fait de bonnes choses pour 
nous. »

Poser à côté de la 3e plaque 
une 4e plaque avec Jésus et 
quelques disciples

Placer 3 figurines face à Jésus

Bible
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Jésus est touché par 
l’inquiétude du centurion pour 
son serviteur. Il décide d’aller 
chez lui pour le voir.

Le centurion n’a pas imaginé 
que Jésus se déplacerait en 
personne. Le voyant arriver, il 
envoie des amis à sa rencontre.

Les amis rapportent à Jésus les 
paroles du centurion : 

« Seigneur, ne te dérange pas. 
Je ne suis pas digne que tu 
entres sous mon toit. C’est 
pour cela que je ne me suis pas 
permis d’aller en personne vers 
toi. Mais dis un mot pour que 
mon serviteur soit guéri. »

Placer 2 figurines devant Jésus

Placer une brique entre Jésus et 
les 2 figurines

Le centurion est sûr que Jésus 
peut agir simplement en disant 
une parole. Un peu comme 
lui : lorsqu’il dit à ses soldats 
d’aller quelque part, les soldats 
obéissent.

Placer une 5e plaque à côté de 
la 1e avec 3 soldats en position 
de marche

Jésus est impressionné par 
la confiance que lui fait le 
centurion. Il se retourne vers la 
foule qui le suit et dit :

« Je n’ai jamais trouvé une telle 
foi, même en Israël ! »

Placer le centurion devant sa 
maison (3e plaque)

Placer une longue brique, si 
possible transparente, à la 
verticale, à côté du centurion

Quand les amis retournent chez 
le centurion, ils voient que le 
serviteur est guéri. Le centurion 
comprend que Jésus a exaucé 
sa prière.

Sur la 3e plaque, relever le 
serviteur et le placer à côté du 
centurion

Parole ouverte
• Quel est le moment de l’histoire que vous avez préféré ?
• Je me demande qui a guéri le serviteur ?
• Dans l’histoire, le centurion demande à Jésus de lui venir aide. Et toi, à quelle occasion dis-tu « s’il 

te plaît » ?

Parole o�erte
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• Je me demande comment peux-tu venir en aide aux personnes en difficulté ? 
• Je me demande comment tu t’y prends pour demander de l’aide à quelqu’un ?
• Pour qui aimerais-tu prier Dieu ?

Prière 
S’il te plaît, Seigneur 

S’il te plaît Seigneur,
Prête-moi tes yeux pour que je sois attentif∙ve aux personnes qui m’entourent et qui ont besoin 
d’aide.

S’il te plaît, Seigneur,
Veille sur mes parents, ma famille, ceux et celles que j’aime.

S’il te plaît, Seigneur,
Prends soin des personnes malades, soutiens-les dans leurs épreuves et inonde-les de ta lumière. 
Je te les confie maintenant dans le silence de mon cœur. (Attendre quelques secondes)

S’il te plaît, Seigneur,
Viens en aide aux enfants vivant dans un pays en guerre.

S’il te plaît, Seigneur,
Permets-nous de nous parler en paix.

S’il te plaît, Seigneur,
Donne un abri à celles et ceux qui ne se sentent pas en sécurité.

S’il te plaît, Seigneur,
Aide-moi à me soucier de la nature pour qu’elle puisse continuer de grandir autour de moi.

Oui Seigneur, comme le centurion, je te demande, s’il te plaît, de me donner ta force. 
Je te fais confiance pour agir au mieux et pour m’aider, moi aussi, à prendre soin des autres.

Amen.

Chant
• Par la foi, de A. Humbert 
• Je ne suis pas digne, de Philippe Corset 
• Seigneur tu es ma force66 

• Seigneur, souviens-toi, Alléluia 56/09
• Tu guéris les corps, de Claude Bernard et Michel Wackenheim 

Animation créatrice 
Mains pour prier
Quand il était encore archevêque de Buenos Aires, Jorge Mario Bergoglio (devenu connu ensuite sous 
le nom de pape François), avait écrit une petite méthode originale pour prier avec les cinq doigts de la 
main, qui est devenue très populaire en Argentine. C’est une méthode simple, universelle et complète, 
qui permet à chacun·e de composer sa propre prière selon ses propres besoins, pour remercier ou 
demander une grâce. 

Un texte écrit par le pape François pour accompagner cette méthode est disponible sur le site de 
PointKT.

Le bricolage que nous vous proposons va vous servir d’aide-mémoire pour prier avec les cinq doigts 
de la main et vous pourrez le garder précieusement dans votre boîte à prière.

Célébration

Musique

Animations

66 Dans Que la musique soit, op. cit., La mélodie de la confiance, OPEC, 2024.
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Matériel : 
• Une feuille A4 légèrement cartonnée (minimum 130g/m²)
• Des ciseaux
• Un crayon papier
• Petites décorations, autocollants, etc.
• De la colle
• Et ta main 
Comment faire ?
• Prenez la feuille A4 et pliez-la en deux.
• Posez votre main sur la feuille pliée en posant le poignet sur le 

pli et dessinez le contour de votre main.
• Découpez le contour de votre main dans les deux épaisseurs 

du papier, mais attention, il ne faut pas couper au niveau du pli !
• Ouvrez les mains de papier.
• Sur la main du haut, vous pouvez écrire : 

 – Dans la paume de la main : Je prie pour…
 – Sur le pouce : mes proches
 – Sur l’index : ceux qui me guident 
 – Sur le majeur : ceux qui nous dirigent
 – Sur l’annulaire : les plus faibles 
 – Sur l’auriculaire : moi

• Vous pouvez décorer la main du bas selon vos envies et avec le matériel à disposition.
• Rangez précieusement vos mains de papier dans la boîte à prière pour les retrouver quand vous 

en aurez besoin. 

Animation réflexive 
Que demander à qui ?
Inviter les enfants à réfléchir aux demandes qu’ils∙elles formulent :
• Que demandez-vous à votre familleS (parents, grands-parents, parrain, marraine) ?
•  Que demandez-vous à vos frères et sœurs (cousins, cousines) ?
•  Que demandez-vous à vos ami∙es ?
•  Que demandez-vous à Dieu ?

Prendre un temps pour partager les réponses des enfants, puis demander de réfléchir à :
•  Et à vous, que vous demandent… Reprendre les différentes personnes évoquées plus haut ?
•  Que vous demande Dieu ?

En familleS 
Soutenir nos proches par la prière

Connaissez-vous une personne de votre entourage qui vit une situation pour 
laquelle vous souhaitez l’aide de Dieu ? Prenez un temps en familleS pour 
exprimer votre demande à Dieu dans la prière et lui confier cette personne. 
Observez ce qui change pour vous quand vous demandez quelque chose 
pour quelqu’un d’autre que pour vous-même. 

Animations

En familleS


